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CONCOURS DE 4847 (t. VI, p. 377, fig. 56) (*).

Solution analytique.

P A R V. PRÉVOTEL,
Élève du lycée Descaries.

I. La solution de la question paraît devoir être simplifiée

en prenant pour axes des coordonnées deux des côtés du

triangle PQR. Soient donc QR l'axe des JC, et PR Taxe des^.

Représentons les longueurs des côtés QR et PR par 2p et

2</, et l«s distances de l'origine R aux points de contact de

la ligne du second ordre et des axes, par a et (3.

Ceci posé, l'équation générale d'une ligne du deuxième

ordre tangente aux axes, est

(1) F) -|_2Rrr + ( - J - 2 ^ - 2 - + 1 = 0 .

II. Pour exprimer toutes les conditions de l'énoncé, \\

faut indiquer que le côté PQ est tangent à la courbe (1).

O Dans la figure 56 remplacez C par c et c par C.
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La condition nécessaire et suffisante pour que ia ligne
y =mjc-\-n soit tangente à celte courbe, est

Cette égalité peut être satisfaite de deux manières, soit en
annulant le premier facteur, soit en annulant le second. Dans
le premier cas, la courbe est remplacée par deux droites;
nous laisserons donc ce cas à part, et annulant le second
facteur, nous aurons la relation

]l l . La droite PQ a pour équation

Servona-nous de ia relation (2) pour exprimer que celle
droite est tangente à la courbe proposée, et remplaçons m

par — - et n par 2q : on trouve alors :

(3)

ou

Posons, pour simplifier :

et la relation précédente devient.

(4)
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JV. Les coordonnées des points A. B, C son!

A

B

C
y = <

y = <X=p;

et les équations des droites AB, AC, BC

AB - + ^ = f,
P 9

AC x=p,
BC y=q-

V. Désignons par M, M', M" les coefficients angulaires

des droites Aa, B&, Ce; comme ces droites passent par les

points A, B, C, leurs équations seront

Aa yz=zU(x-D),

Ce y — q =zM.tr(x—p).

Ces droites sont tangentes à la ligne du deuxième ordre,

donc leurs coefficients doivent satisfaire à la relation (2) :

on trouvera ainsi pour déterminer chacun de ces coefficients

une équation du deuxième degré ; Tune des racines est la

valeur cherchée, et l'autre est le coefficient angulaire de

l'un des côtés du triangle PQRj ces coefficients sont connus.

On peut donc supprimer les racines correspondantes, et en

définitive, on trouve :

pour Aa jpPM -j-2( - — 1 ) = 0,

pour Bb 2 M ' ( | — 1 \ + ?Q = 0 ,

pour Ce P M " + Q : = 0 .

IV. La recherche des deux premières relations n'offre
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aucune difficulté ; on remplace dans l'expression (2) m par
M ou M' et n par —M/? ou par q -. on supprime dans le pre-

mier cas le facteur M.

Pour la troisième relation, on remplace m par M" et n par

q—M''/>, et on trouve :

Posons M'/?-f-^ = N, et mettons à la place de M" la va-
leur en fonction de N, on aura .-

Multiplions par 2p, nous aurons :

Mais Téquation (3) prouve que le terme indépendant de N
est nul; le premier membre est ainsi divisible par N ou par

M"p+q ; si on égale ce facteur à 0, on trouve M" = — ?, ce
P

qui vérifie le résultat que nous avions annoncé. Le coeffi-

cient de W est évidemment égal à P, donc l'équation devient.

Or l'équation (3) nous donne encore :
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Donc le terme indépendant de N est égal à — 2( - - \ \
\« p/

Remplaçons N par M"p-}-q, nous aurons :

et enfin

VII. Cherchons maintenant les coordonnées des points #,
b, c : en se servant des équations (5) et (6), on obtient:

Pour a xt=p+(L fi=q.

Pour b x,=p ra
" /M" , q
P o u r c J T 3 = ••;,..,' e t y , = •• J:. ; .

Ces trois points seront en ligne droite, si leurs coordonnées
readent identique l'expression

on trouve :

et

y*—y*

xt—x%

y,—y*

y—y?

PMW

q

A l'aide des équations (7), on déduit :

donc
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J V -

M'

M' —'•

q • q

donc 5 L 3 = ^-fs. C. Q. F. D.
y.—y, y,—y 3


